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WANG JISI 
Président de l’Institut des études stratégiques et internationales de l’Université de 
Pékin 

Vuk JEREMIĆ 

Merci beaucoup, Monsieur le Président, et merci d'avoir été bref. Ma prochaine question concerne la Chine. Beaucoup 
de gens perçoivent la Chine comme le grand gagnant de l’orientation actuelle si celle-ci est maintenue. Premièrement, 
est-ce votre opinion ? Deuxièmement, toutes les personnes impliquées dans le processus parlent de limites à ne pas 
franchir. Existe-t-il de telles limites pour la Chine à mesure que nous progressons ? 

WANG Jisi  

En termes de sécurité, la Chine est tout à fait satisfaite du récent dégel des tensions entre les États-Unis et la Corée 
du Nord et de l'amélioration des relations Nord-Sud. Cependant, dans les milieux politiques chinois, nombreux sont 
ceux qui se demandent si Kim Jong-un est tout à fait sincère dans son engagement en faveur de la dénucléarisation. 
Par conséquent, si la Corée du Nord ne démantèle pas rapidement son arsenal nucléaire, il pourrait y avoir davantage 
de risques de conflit militaire, ce qui nuirait à la sécurité de la Chine. Après tout, la stabilité est la principale 
préoccupation de la Chine et la survie politique de la Corée du Nord est très importante pour la Chine.  

Dans le même temps, il existe des suspicions en Chine tant vis-à-vis des États-Unis que de la Corée du Nord et la 
plupart des Chinois dans les milieux politiques estiment que les États-Unis, et non la Corée du Nord, sont la principale 
source d'instabilité. Certains estiment que les États-Unis ne ciblent que superficiellement la Corée du Nord et que la 
Chine constitue leur véritable objectif à long terme. Regardez le THAAD, par exemple. Les Américains disent qu'il est 
dirigé contre la Corée du Nord, mais la plupart des spécialistes militaires en Chine estiment que le THAAD est destiné 
à la Chine. Certains estiment même que la Corée du Nord pourrait parvenir à un accord tacite ou à une sorte d'accord 
lui permettant de conserver certains de ses dispositifs nucléaires si elle renonce à menacer les États-Unis. 

Par conséquent, sur le long terme, on redoute que les armes nucléaires détenues par la Corée du Nord puissent être 
retournées contre la Chine, car elles sont plus proches de la Chine et, parallèlement à l'amélioration des relations entre 
la Corée du Nord et les États-Unis et des relations Nord-Sud, la Chine pourrait perdre de son influence. C'est une 
réelle préoccupation, car la plupart des Chinois voient dans les États-Unis une menace majeure pour la sécurité. 
Quand Kim Jong-un et Trump parlent de la Chine, Kim Jong-un parle-t-il de la Chine de façon positive ? Qu’en est-il de 
Trump ? Les Chinois soupçonnent qu'un accord entre ces deux pays pourrait se faire au détriment des intérêts de la 
sécurité chinoise. 

Cependant, les Américains sont également très méfiants, car ils ne savent pas ce dont Kim Jong-un et Xi Jinping ont 
parlé au cours de leurs trois rencontres en Chine. Xi Jinping pourrait se rendre en Corée du Nord pour une visite 
officielle dans les prochains mois. Nous ne savons donc pas exactement ce qui se passe, mais il existe une chose très 
particulière entre la Chine et la Corée du Nord : leur affinité idéologique de longue date. Cette affinité idéologique 
existe depuis que les deux partis communistes ont pris le pouvoir à la fin des années 1940. Dernièrement, la Chine a 
envoyé un haut responsable du nom de Li Zhanshu en Corée du Nord pour participer aux célébrations du 70e 
anniversaire de la création de la RPDC. 

Les Chinois attachent une grande importance à cette relation entre partis plutôt qu'à la relation entre États. Donc je ne 
sais pas si, lorsque les deux partis communistes se réuniront, ils parleront davantage de la dénucléarisation de la 
Corée du Nord ou de leurs points communs dans la résistance au stratagème américain visant à saper les partis 
communistes des deux pays. Nous devons garder à l’esprit ce lien politique et idéologique. Le pire scénario dans 
l’esprit des Chinois serait que les États-Unis préfèrent maintenir la menace nucléaire afin de pouvoir justifier et 
perpétuer la présence militaire américaine en Asie du Nord-Est et maintenir leurs alliances sécuritaires avec le Japon 
et la Corée du Sud.  
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Ce type de méfiance n'est pas un avantage dans les relations américano-chinoises. Lorsque les relations entre la 
Chine et les États-Unis se détériorent, comme nous le voyons aujourd’hui, certains à Pékin sont d’autant plus 
convaincus que Washington tente définitivement de tirer parti des liens récemment établis entre Washington et 
Pyongyang aux dépens de la Chine. Enfin, la position officielle vis-à-vis de la question nucléaire nord-coréenne en 
Chine restera la même, mais vu l'attitude plus souple du gouvernement Moon et de l’administration Trump à l'égard de 
la RPDC, la Chine devrait pouvoir reprendre sa coopération économique avec la Corée du Nord avec moins de 
contraintes. 

Pour conclure, je dirais qu’avec les efforts de dénucléarisation de la Corée du Nord et un démantèlement superficiel ou 
artificiel de ses sites nucléaires en échange d'un assouplissement des sanctions internationales et d'un commerce 
extérieur accru, la RPDC pourrait acquérir une reconnaissance internationale plus large sans sacrifier l'essentiel de sa 
capacité nucléaire. Cependant, si ses exigences ne sont pas satisfaites, Pyongyang pourrait à nouveau recourir à la 
menace de la force. J'espère me tromper à cet égard. 

 


